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£e film du mois.

(Eos-Film, Bâle)
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SCENARIO
Bans un paisible quartier de Paris,

le Petit Café, tenu par Philibert
(Emile Chautard), offre à ses
nombreux clients le confort reposant de
ses banquettes. Sur des guéridons à

tablettes de marbre, Albert (Maurice
Chevalier), le garçon de café, rêveur,
seat les consommations avec une
souriante nonchalance.

Un type, cet Albert Loriflan... il
ne « s'en fait » jamais, passe ses

journées à chanter... heureux comme
un roi. lorsqu'il peut revêtir sa belle

Maurice
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veste de drap qu'il n'est autorisé,
hélas, à mettre que dans les « grandes

occasions ».
Philibert a une fille, la gentille

Yvonne (Yvonne Vallée), qui aime
Albert, sans trop le savoir. Lui, qui
l'a vue grandir, ne s'aperçoit de
rien et passe son temps à se disputer
avec elle, bien qu'au fond il l'aime
aussi d'un amour fraternel.

Un jour, Philibert apprend par M.
Cadeaux (Jacques Jou-Jerville), clerc
de notaire, très amoureux d'Yvonne,
qu'Albert va devenir millionnaire.
Cadeaux propose une combinaison
géniale au cafetier : sous prétexte
d'améliorer sa situation, Philibert fera
signer à Albert un contrat qui le
liera pour vingt ans au propriétaire
du Petit Café. Pour reprendre sa
liberté, et jouir en paix de sa
fortune, Albert devra verser à son patron
un dédit de quatre cent mille francs.

Mais on ne roule pas aussi
facilement un Albert Loriflan... Plutôt
que de céder à Philibert, le nouveau
millionnaire conserve son tablier et
sa profession durant le jour. Le soir,
transformé en gentleman, il fait une
bombe effrénée dans les endroits où
l'on s'amuse, en compagnie de Bé-
rangère (Tania Fédor), une bien jolie

femme qu'il a connue au Palais
de Glace, et de Paul (Georges Davis),
le plongeur du Petit Café.

Et, un soir, Albert rencontre dans
un restaurant de nuit une de ses

anciennes admiratrices, cantatrice sur
le retour, Mlle Edwige (Françoise
Rosay), qui, jalouse de son intimité
avec Bérangère, fait un esclandre.
Yvonne est là aussi, avec son père.
Elle prend part à ia discussion, qui
est devenue générale. Et Albert ne
peut s'empêcher d'admirer l'esprit et.

le cran de la jeune fille ; aussi, quand
un des soupeurs intervient à son tour,
le galant garçon de café n'hésite pas
à employer des arguments frappants
pour prouver à son noble interlocuteur

qu'Yvonne a raison, et qu'elle
aura toujours raison.

Le lendemain matin, un réveil
tragique attend Albert. Son adversaire
de la veille lui envoie ses témoins.
Un duel... il faut aller sur le terrain...
Albert se déroberait bien volontiers...
Mais Yvonne est accourue ; craignant
pour son grand ami, et voulant à
tout prix empêcher le duei, elle
dévoile la véritable identité du garçon
de café. A cette révélation, le noble
adversaire refuse la rencontre. Excédé,

Albert le gifle, le forçant ainsi
à accepter le combat. Mais Yvonne
s'évanouit ; alors Albert oublie tout,
duel, adversaire, témoins, et il vole
à son secours.

Quelques jours plus tard, dans le
Petit Café, tout illuminé et orné de
fleurs, Albert se réconcilie avec
Philibert et épouse la charmante Y vonne,
qu'il aimait lui aussi... sans le savoir.

C'est un film Paramount
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Chevalier

triomphe aussi dans son
premier grand film parlant
français de la Paramount

La Grande Aiare
(Eos-Film, Bàie)
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